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Tagungen
«Autour de l'eglise
(IVe-Xlle siecle)»

Colloque organise dans le cadre des

Journees europeennes du Patrimoine par la

Direction du patrimoine et des sites du

Canton de Geneve avec le soutien du

Fonds national suisse de la recherche scien-

tifique, 5-6 septembre 1997.

Depuis une trentaine d'annees, de nom-
breuses fouilles archeologiques effectuees

dans Fare alpin ont mis au jour un
patrimoine insoup^onne, l'architecture religieu-
se des premiers temps chretiens. Jusqu'il y a

peu encore, l'histoire de cette periode se re-

sumait, pour l'essentiel, ä quelques sources

historiques et ne pouvait que rarement etre

illustree par un temoignage materiel.

Aujourd'hui, en revanche, les anciens

centres religieux d'Aoste, de Geneve,

Grenoble, Lyon, Martigny ou Sion ont re-

trouve leur passe prestigieux. Quantite
d'autres sites, parfois modestes, ont montre

comment le christianisme s'est peu ä peu
implante dans ce vaste territoire. De nom-
breuses etudes ont decrit Fevolution des

dispositions liturgiques du nouveau culte,

notamment les amenagements necessites

par l'administration du bapteme, ou encore
le developpement du culte des saints et des

pratiques funeraires qui lui sont lies. Les

formes architecturales des premieres eglises

sont desormais mieux connues, leurs mate-

riaux, en pierre mais aussi en bois, voire

meme leurs decors ont pu etre apprehen-
des. Le but du colloque etait de faire le

point sur ces recherches et, surtout, sur Ia

conservation et la mise en valeur de ce

patrimoine inedit.

A Geneve, le developpement de l'archeolo-

gie chretienne est intimement lie ä la per-
sonnalite de Charles Bonnet, professeur ä

FUniversite et archeologue cantonal.

Nombre d'intervenants rendirent homma-

ge ä son intense activite et ä son rayonne-
ment qui depasse largement le cadre local.

Si certaines fouilles menees en France, en

Italic et en Suisse se distinguerent par leur

qualite, elles le doivent d'abord aux
relations personnelles qua su etablir une
generation de chercheurs, au-delä des frontieres

nationales ou linguistiques.

Sur un plan scientifique, le bilan de 30 ans

d'archeologie chretienne est, on l'a vu, im-

pressionnant. Les exemples les plus signifi-
catifs presentes lors des exposes attestent

des resultats obtenus. Un canton de super-
ficie tres modeste comme Geneve compte,

par exemple, 26 eglises fouillees systemati-

quement ces dernieres decennies, dont 17

ont ete baties durant l'Antiquite tardive ou
le haut Moyen Age (Ch. Bonnet, Jacques

Bujard, Beatrice Privati, Jean Terrier). Des

inventaires scientifiques de plus vastes

regions ont ete publids ou sont en preparation,

comme le recensement du paysage

religieux de Fare alpin oriental (H. R.

Sennhauser). L'archeologie s'est, en outre,

ouverte ä d'autres specialisations pour
aboutir ä de veritables syntheses historiques
des epoques considerees.

Aujourd'hui, cependant, la crise des

finances publiques et la transformation acce-

leree du territoire, sous les effets conjoints
des mutations economiques et des progres
de la mecanisation, annoncent un avenir

plus sombre pour la discipline. Une part
importante du patrimoine archeologique

disparait irremediablement chaque annee,

notamment aux abords des villes (un tiers

du patrimoine global serait dejä detruit ä ce

jour). Ailleurs, comme dans les regions de

montagne en voie de depeuplement et de

lente dechristianisation, la conservation de

certains edifices, notamment religieux, n'est

plus assuree.

Les solutions envisagees sont aussi nom-
breuses que contradictoires. Le concept de

«ruines contrölees» a ete avance pour decri-

re les monuments qui ne beneficieraient

que d'une aide et d'une surveillance limi-
tees de la part des collectivites publiques
(R. Perinetti). L'incapacite des institutions ä

assurer leur mission pourrait meme re-

mettre en cause le monopole qu'elles exer-

cent sur la recherche scientifique. Si les sites

archeologiques disparaissent, pourquoi in-
terdire aux amateurs de les fouiller, de les

analyser et finalement de les restaurer, s'in-

terroge Michel Colardelle, en invoquant la

participation citoyenne de chacun ä la

protection du patrimoine? Charles Bonnet

rappelle, quant ä lui, la necessite de refle-

chir ä une conception moins orientee sur la

seule sauvegarde. Ce n'est qu'en operant des

choix motives que l'archeologie pourra
continuer ä produire des resultats veritable-

ment scientifiques, meme si les options
prises entrainent des sacrifices.

Le deficit en publications se trouve aggrave

par cette acceleration des rythmes de

travail. De nombreuses recherches, meme sur
des sites d'envergure, n'aboutissent pas ä

des monographies d'ensemble et les

comptes-rendus intermediaires restent sou-

vent trop superficiels pour pouvoir etre

explodes scientifiquement. II faudrait disso-

cier le metier d'archeologue de terrain de

l'activite du chercheur charge d'analyser les

resultats. Des instituts specialises devraient

etre crees dans ce sens (H. R. Sennhauser).

Les divers articles et plaquettes d'informa-
tion jouent neanmoins un important role

de diffusion des connaissances. Finalement,
elles justifient aupres des autorites Foctroi
de credits indispensables pour permettre la

poursuite des investigations (P.-Ch.

George).

D'une maniere plus generale, la diffusion
des resultats scientifiques, la mise en valeur

du patrimoine archeologique et sa gestion ä

plus long terme representent des enjeux ca-

pitaux pour Favenir. Si les amenagements
de plusieurs sites crees ces dernieres annees

sont exemplaires (Aoste, Auxerre, Geneve,

Grenoble, d'autres realisations ont,

pour diverses raisons, ete mal conduites ou

sont restees inachevees, malgre Finteret
evident des structures decouvertes (Lyon,

Martigny, Sion,...).

La conservation de sites archeologiques pre-
sente pourtant un interet scientifique
evident (etude du contexte, verification
permanente des resultats, Elle a aussi, par
la force d'evocation des temoins originaux,
une finalite culturelle. Enfin, eile peut ge-

nerer des retombees economiques, ä l'eche-

lon local en tout cas, en favorisant le touris-

me. L'exposition des vestiges devrait, dans

le cas ideal, etre accompagnee d'une «mai-

son du patrimoine», oil seraient mis en place

des dispositifs pedagogiques et organises

des animations temporaires (Michel
Colardelle). L'abandon (provisoire?), pour
des questions financieres, du projet genevois

de musee archeologique pres de la ca-

thedrale est h ce titre vivement regrette.

Comme tout phenomene de transmission
de savoirs, la vulgarisation de la pratique
archeologique ne va cependant pas sans am-

bigui'te. Les conditions du succes exigent
des sites de bonnes dimensions, ä Fidentite

forte et presentant des temoins sufifisam-

ment representatifs et spectaculaires pour
susciter Finteret des visiteurs. Mais elles im-

posent aussi une simplification des resultats,

notamment par des reconstitutions qui
fixent ['interpretation toujours mouvante
des faits historiques. Les exigences du

public, vite rebute par un langage trop elitaire,
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Congresl
sont d'autant plus ä considerer que la fre-

quentation des sites archeologiques ne re-

presente que quelques pour cent de celle de

l'ensemble des lieux culturels L'echo

extraordinaire rencontre aujourd'hui par le pa-

trimoine au sens large pourrait d'ailleurs

faiblir ä l'avenir (Michel Colardelle) La
diffusion des connaissances represente nean-

moins une des täches essentielles de l'ar-

cheologie qui ne peut limitei ses objectifs

aux seuls domames scientifique et acade-

mique Elle touche, en derniere analyse, ä la

legitimation meme de sa pratique dans une

societe de type democratique

Nicolas Schatti

Adjoint ä la Direction

du patrimoine et des sites

Departement des travauxpublics

et de l'energie

Rue David-Dufour 5
1211 Geneve 8

A l'occasion du colloque, la direction du

patrimoine et des sites a fait paraitre un nu-

mero special de la revue «Patrimoine et

architecture» consacre ä l'archeologie

«Autour de l'eglise (IVe-XIIe siecle)».

Fouilles archeologiques ä Geneve (1967-

1997) Ce numero peut etre commande au

prix de Frs 22.- aux editions Medecine et

Hygiene, Case 456, 1211 Geneve 4

Modern art - who
cares?

«Gegenwartskunst - wen kummerts ?» Das

ist eine mehr denn je berechtigte Frage,

und wer kümmert sich darum? Seit ihrer
letzten Nummer 3/1997 sicher einmal das

NIKE Bulletin und seine damaligen

Schwerpunktautoren, aber auch das

Niederländische Institut fur kulturelles

Erbe, ICN (Instituut Collectie Nederland)

in Holland, das unter diesem Titel zusammen

mit der niederländischen Stiftung fur
die Konservierung moderner Kunst vom
8 bis zum 10 September 1997 zu einem

grossen internationalen Treffen nach

Amsterdam eingeladen hatte.

Es kamen 470 Teilnehmer, zur Hälfte aus

dem Gastland, der Rest aus insgesamt
28 Landern Zwei Drittel der Teilnehmer

sind Konservatoren-Restauratorinnen, ein

knappes Viertel Kuratoren. Es ging pnmar
darum, die Ergebnisse zur Diskussion zu

stellen, die das Conservation ofModern

Art - Projekt seit 1993 erzielt hatte auf
Grund einer verschmierten, konzeptgebundenen

Wandzeichnung von Sol Lewitt war

es in Otterlo zur Gundsatzdiskussion
zwischen Kurator und Konservator gekommen,

«restaurieren oder neu machen?»

Daraus ei wuchs das Projekt «Conservation

of Modern Art»

Das situationsbezogene Vorgehen beim

«Deltaplan zur Erhaltung des Kulturerbes

1991-1995» hatte Schule gemacht.
Conservation of Modern Art zielte ebenso

auf die Entwicklung eines Projektes, das

«ausreichend konkret sein musste, aber

auch der Komplexität des Konservierungs-

problems Rechnung trug»1 Die Gruppe
entschied

• durch Einbezug von Konservatoren -
Restauratorinnen, Kunsthistorikern,
Naturwissen-schaftlerinnen, Juristen und

Philosophinnen ein möglichst interdisziplinäres

Vorgehen zu pflegen, in zwei

Gruppen geteilt, beschäftigt sich eine mit
den theoretischen, die andere mit den

materialbezogenen, praktischen Problemen.

• zu versuchen, eine fur Kuratoien und
Konservatoren einsetzbare zweiteilige

Methodologie zu entwickeln, mit Blick auf
die Konservierung ein Modellvorgehen fur

Inventarisierung, Dokumentation und

Zustandsbeschreibung zu erarbeiten, und

eine Systematisierung der Entscheidungsfindung

betreffend die Konservierung
moderner Kunst zu entwickeln, die die

Annäherung an eine Konservierung / Restaurierung

systematisiert und erleichtert Der

vorläufige Abschluss der theoretischen und

praktischen Bearbeitung der Pilot-Objekte
des Conservation of Modern Art - Projekts

und ihre Ausstellung in Rotterdam waren
der Anlass, diese Arbeiten international im
Rahmen eines Symposiums vorzustellen

Die Teilnehmer wurden im sehr schonen

Königlichen Tropeninstitut m Amsterdam

vorbildlich empfangen und dort auch

wahrend der ganzen Tagung sorgsam
verpflegt Das hat mehr Zeit zum Kontaktmachen

und Diskutieren gelassen und den

Stress der «Nahrungsbeschaffung» erheblich

verringert Am ersten Tag wurden die

beteiligten Institutionen und das Projekt

vorgestellt und typisiert, Probleme aus der

Sicht des Kurators, des Konservierungs-

wissenschaftlers, des Konservator-Restaurators

und der Koordinatorin des Projekts

Conservation ofModern Art dargestellt
Der Ausstellungsbesuch m Rotterdam

erwies sich als lohnend und anregend Ich be-

daure jedoch, dass dieses einmalige Unterfangen

als Ausstellung nur mit Info-
Blattern dokumentiert ist und die Gelegenheit

versäumt wurde, in einem Katalog die

Komplexheit der Probleme, ihr Angehen
und ihre Losung / Nicht- oder Teillösung,
die Konzepte, fur andere und besonders fur
solche, die die Ausstellung nicht sahen,

genauer darzulegen und nachhaltiger wirksam

zu machen.

Am nächsten Vormittag behandelten die

Referate Grundsatz- und System-Fragen,

Inventarisation und Registrierung,

Erhaltungs-Grundsatze und als Beispiele,

präventives Vorgehen und Inventarisierung

in bekannten Sammlungen, wie des

Frankfurter Museums fur Moderne Kunst
und des Tmguely-Museums Basel, wobei

lange nicht alles Gold war, was glänzend

präsentiert wurde. Bemerkenswert war Pip
Laurensons Vortrag über die Konservierung
und Dokumentation von Video-Installa-

tionen an der Tate Gallery.

Den Nachmittag verbrachten die

Teilnehmer in je einer der 16 Arbeitsgruppen

Einige der Gruppenbenennungen folgen-»

Registration and Re-mstallation of
Installations», «Ethics and the Theorie of
Contemporary Art», «Packing and

Transport with Specific Reference to
Installations», «Curricula for Training »,

«Plastics. Identification, Degradation and

Conservation», «Artists Materials and

Techniques», «The Conservation of Kinetic

Art», «Preserving Original Intent» etc

Der Verlauf einzelner Diskussionen zeigte
dann allerdings, dass die wünschenswerten

Vorbereitungsarbeiten nicht in allen

Fallen geleistet worden waren, z B wurde

in Gruppe 6 der Aufbau eines internationalen

Netzwerks fur Informationsaustausch

über Materialien und

Methoden moderner Kunstler in reiner
EDV -Terminologie vorgeschlagen -
leider war den Gruppenleitern weder der

Internet-Site CoOL bekannt, noch

CHIN/CIN, noch die conservation-dist-

list, einer international offenen Infostelle

im e-mail Netz Auch fehlte ein historischer

Rückblick, denn das Bewusstsein

der Problematik Konservierung / Restaurierung

moderner und zeitgenossischer
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Tagungen
Kunst ist nicht so neu, wie das auf dieser

Konferenz den Eindruck gemacht haben

mag

Der schon stark belastete Tag ging am
frühen Abend weiter mit dem Directors'

Forum, mit Jacqueline Burckhardt als

Moderatorin, Restauratorin und Herausgeberin

der auf zeitgenossische Kunst
spezialisierten einflussreichen Zeitschrift
Parkett Jean-Christophe Ammann

(Frankfurt), Maria de Corral (La Caixa,

Barcelona), David Elliot (Stockholm),
Ruedi Fuchs (Amsterdam) und Jaroslav

Andel (Prag) waren die Podiumsgaste

Die grosse Wichtigkeit, die der Genauigkeit

und Systematik der Inventarisierung
zeitgenossicher Kunst zugeschrieben werden

muss, die völlig andere Dimensionen

annimmt als die Dokumentation der in
herkömmlicher Technik fabrizierten Kunstwerke,

ist von allen Vortragenden betont

und sicher auch den Teilnehmern bewusst

geworden, die sich noch nicht naher mit
dem Thema befasst haben Das von
Ijsbrand Hummelen am letzten Tag
vorgestellte, mehrere Disziplinen einbeziehende

«Decision making model for the conservation

and restoratioan of modern Art» des

«Conservation of Modern Art» - Projects

gibt hier einen Ansatz

Das Symposium war ein grosser Erfolg und

ist die bis heute wohl interessanteste Gross-

Veranstaltung zu diesem Thema, auch von
der Breite des Ansatzes her Die Vortrage
des Symposiums sollen in der ersten Hälfte
des Jahres 1998 als Postprints erscheinen

Es wird von Interesse sein, auf diese

Publikation dann noch detaillierter einzugehen

1 Editor Foundation for the Conservation

of Modern Art, Amsterdam, March 1997

«Malkastenblatter», Jahrgang 43, Dussldorf
1997 - im Druck

Hans-Christoph von Imhoff
Konservator-Restauratorfur Malerei

CR-SKR, PA-AIC, FIIC
Chemm des Rochettes 6
1752 Villars-sur-Gldne

«Das Haus als Lebensund

Wirtschaftsraum»

Weiterbildungs-Kolloquium der diel ai-
chaologischen Arbeitsgemeinschaften

AGUS, ARS und SAM unter Mitwirkung
der NIKE (Freitag / Samstag, 22 / 23

August 1997, Tagungszentrum Schloss

Munchenwiler BE)

'Inter-epochale' Kolloquien haben in der

Schweizerischen Archäologie kaum

Tradition Erstmals fand 1994 ein ähnliches

Kolloquium der drei archäologischen

Arbeitsgemeinschaften statt (Thema
«Keramik zwischen den Epochen

Funktion, Formenwandel und Technik»,

siehe NIKE Bulletin 1994 Nr 1,S 30) Der

Anklang war damals so gross, dass noch an

der Tagung selbei ein Nachfolgekolloquium

ins Auge gefasst wurde Wie bereits beim

eisten Kolloquium standen auch bei dieser

kürzlich durchgeführten zweiten Weiter-

bildungstagung nicht Wissensvermittlung,
sondern Diskussionen und die Erweiteiung
des Horizontes der archäologischen

Spezialistinnen und Spezialisten im Vordergrund

Es sollten neue Fragestellungen,

neue Perspektiven eröffnet und Anregungen

dutch Resultate aus anderen Epochen
und Arbeitsgebieten gegeben werden Es

konnte nicht einfach aufbewahrte

Tagungsmuster zurückgegriffen, vielmehr

musste Neues versucht werden

Dem soeben durchgeführten Kolloquium
lag die Idee zugrunde, Architektui nicht

von einem kunsthistorischen bzw bautechnischen

Standpunkt aus, sondern als ein

gezielt eingesetztes Mittel zu betrachten,
das den Lebens- und Wirtschaftsraum

gemäss den entsprechenden Umstanden

und Bedurfnissen schafft und organisiert
Dabei umfasst der Begriff „Raum" nicht

nur den geschlossenen Innen-, sondern

auch den Aussenraum - Zwischenräume

So kann denn auch der von einei
Wohngemeinschaft genutzte Raum nicht von
seinem Umfeld, dem von einer Siedlungs-

gemeinschaft genutzten Raum, losgelost

werden

Es war ein schwieriges, aber spannendes

Unterfangen, die drei Aibeitsgemem-
schaften mit einer zeitlichen Spannweite

von der altsteinzeitlichen Fieilandstation
bis hin zum neuzeitlichen Burgerhaus

buchstäblich unter einem Dach zu vereinen

Unser Konzept sah deshalb vor, nicht

nur eigene Fachleute in Kurzreferaten über

den aktuellen Forschungsstand berichten

zu lassen, sondern das gestellte Thema

duich weitere, meist nicht-archaologische
Fachleute gewissermassen 'umkreisen' zu
lassen Dadurch wurden den letztlich

immer mit fragmentarischen Befunden
arbeitenden archäologischen Fachleuten Denk-

anstosse aus andern Forschungsgebieten

vermittelt Dies erwies sich fur das

Verständnis unserer Befunde als sehr auf-

schlussreich - Die folgenden
Hauptbeitrage haben das Programm in dieser

Hinsicht denn auch sehr bereichert

Waltraud Bellwald, Zurich Das Haus -

Lebensraum und System, / Jurg Helbling,
Zunch Haus und Siedlung aus ethnologischer

Perspektive, / Pierre Petrequin,

Besan^on Une approche de la maisonnee -
le cas des villages neolithiques littoraux, /
Michel Fuchs, Lausanne La maison romai-
ne en Suisse - Espaces et fonctions, /
Michel Tarpin, Grenoble Analyse de

l'evolution de la maison romaine en Italie, /
Katharina Eder Matt, Basel Schlaf-

gewohnheiten im europaischen Kulturraum,

ihre historische Entwicklung vom
Mittelalter bis m die Gegenwart, / Nold

Egenter, Zurich Probleme der

Hausforschung aus aichitektur-anthropologi-
schei Sicht

Um der Schwierigkeit der Suche nach

Gemeinsamkeiten Rechnung zu tragen,
wurden die Hauptreferate der obgenannten
Fachleute nicht einfach «en bloc» an den

Anfang der Tagung gestellt Vielmehr wurden

diese externen Referate in lockerer

Reihenfolge ins Gesamtprogiamm eingebaut,

die Mitghederbeitrage, die unabhängig

ihrer inneren Thematik m chronologischer

Reihenfolge vorgetragen worden sind,

wurden dutch die eingeschobenen
Fremdbeitrage gewissermassen als Überraschungsmomente

herausgefordert

C Leuzinger-Piccard stellte neueste

Eigebnisse bei der Erforschung palaolithi-
scher Freilandstationen vor U Leuzinger

sprach über die dendrochronologisch
gesicherte Entwicklung der neolithischen

Dorfer von Sutz-Lattrigen BE und Arbon-
Bleiche TG B Eberschweiler erklarte die

Dorfdynamik und die Hausnutzung in der

spaten Bronzezeit anhand der Siedlungen
UerschhausenTG und Greifensee ZH
N Spichtig präsentierte die eisenzeitlichen

Bauten von Mittelland und Alpenraum,
allen voran die hervorragend erhaltenen

Siedlungsstrukturen von Glis VS
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